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Ou 'il entrc.

Comedie.
O L I M P E.

I 55)

Caklin bcts*

Elles vcrront im rare original.
Ol 1 MFE.

Enfin tuvas jugcrfije m *y connois mal.
L U C R E C E,

Je me tais.
O 1 1 M P I,

le voici.

LUCRECI.

Quel excSs de pnvure!
J ' admire fon dpaiffe & vaftc chevelurc.

Olimh.

Quedis -tude fon air ? Ta -t-il galant & doux?

S C E N E VIII.

LE MARQUIS , OLIMPE , LUC REGE,
C A R L I N.

Le Marquis.

( A Otimpe . )

C ' est celle -ci ; Bon jour . Commcnt vous portez-
vous ?

Ol 1 i ! p Ei
Comme ayant cu long - tcms toute I' inquidtudc ,
püd ' uiimalheur <ju ' on craintjplonge l ' incenitude.
Ce combat impre 'vu,,.



2oo La ComteJJed' Orgueil ,
I. e Marquis.

Vous parlcz. d'hier au foir ?
Ce n*eft ricn. En couranr j'cus belle peur de cheoir,
J ' en tcoois tout du long faifant la culebutc.

O L I )t P Ii
Dcnuitlesplusvaillans font fujets ä la chütc«

Le Marquis.
Comment aurois-je fairpour n' ctre pointvaillant?
Cc n' cft que feux par tout , j 'ai le fang pötillant.
Ta , ta ta , quand je vois Penncmi qui reculc ,
Et haye apres.

O L I M P E.
D*ou vient qu' il fait le tidiculc?

Me veut-il dprouver ?
Le Marquis.

Je crois qu'cn cet inftant
Vous avefcä mc voir le cocur bien palpitant.
Oueje täte.

, O L i m v E.
Ah grands dieux!

Le Marquis , monttant Lucrcce.
C'eft lä votre coufine ?

O L I M P E.
Pourquoi le demander ?

Le Marquis ..
Onle vok ä fa mine,

Elle a le front ouvert , la bouchc ä l'avcnant,
Et vi fege jaraais ne fut plus coufinant.

LucRECE,i Olimpe*
C'eft-ü ce giand efprit ?
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O L I M P E.

Ne mc dis ricn. J 'enrage ,
Sc pcut -il faire;..

iE Marquis.

Encorc un mot de coufinage.
Tout-ä-I'hcurccn entrantj 'ai trouve"deuxblondins,
Qv.'i , pour mc harangucr , fe fönt dits vos coufins.
Je lein: ai de mes gens chex eüx oflfert l'cfcortc,
BauTc la tete enfuite , & fait fermer la porte.

L u c r e c E.
Iis meritoient de vous plus de civilite*.

Le Marquis.
Jchai ces complimens ii droit de patente".
Centdcvoirs, dansl 'abord , dcpciir qu' on fe mutine.
Grand accueil au coufin , & tout pour la coufine.

L u c r e c E.
Quoi , vous ferex jaloux ?

Le Marquis.
Oui , fi je deviens fou.

Jaloux ! Je ne voi pas ni cemment ni par od.
Diablc, apresqu ' onm 'avu , regarde-t-onperfonne ?
Cctceil percant , cc tour de vifage ? Ah friponne ,
Je vous voi rae lancer un regard tendre 5c doux ,

( A OUtripe. )
Qui fait... Votrc coufine eft plus belle que vous.

L V C R E C E.
Vous nous deconcertez . Ccla fe doit-il dirc ?



zo2 La Comtejfe d' Orgueil,
Le Marquis.

Doive ou non , je rn' cn ris.
L v c k e c E.

Mais pourquoi vousenrire?
Fiiifqu' cnfin vous l'aimez, ..

Le Marquis.
C' cft-lä la queftion.

L' amo '.ir me caufc encor un peu d'indigeflion ,
Etj' ai 1c cecur...

L v c R e c E.
Nier une flamme avoude ?
O L I M P E.

II faut m' cn tfclaircir, fans doute , on m' a jouee,
-Etes-vous le Marquis ?

L e Marquis.
La bufc!

Olimpi.
Rdpondez.

Le Marquis.
Vous-mcme favci -vous ce que vous demandex ?

Ö X I M M,

Coufine , on me fait piece.
L u c r e c e.

Elle fevoit bien forte.
Le Marquis.

Si je fuis le Marquis? Oui , le diable m' emportc,
Je le fuis.
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Ol 1 m p Ei

' Quoi , celui qu ' cn qualite d ' cpoux . .

Le Marquis.

Celui qut cette nuitavoit Ic rendez -vous.
Quel rendez - vous I Jamais je n ' eus ftaycur fem - -

blable.
Mqn cadet dcdaignant a fait d ' abord le diable ,
Et fi je n ' euffe pas promptcment detail ,
J 'en avoistout aumoins pourun brasavald.

I . ücrece , a Oltntpe.
C' eft- lä commetu dis qu ' il a pouiTd fon frere

6 L I M p' li

A Ia fin je commence ä percer le myftere.
Vous n ' avcx pu me voir ?

Le Marquis.

Ii m ' avoit prdvemi.
Mais dites > l' avez -vous long - tcms entrctenu?
II vous en a bicn dit *, car enfin , Ü cnrage
D'avoir 6t6 dupe* für votre manage.
Ayant aupres d' Anleime hnplorc *votre appui,
II croyoit fottement que j' eufTe agi pour lui ;
Mcme pour me pouvoir divertir de fa flamme ,
Je I' avois affurc qu ' il vous auroit pour femmc ,
Qu' on approuvoic fes feux . Vous 1' aurez .dduompe ?

O L I M P E.

De quel ctonnement mon efprit eft frappd '
Lucrece , <i Olimpe,

Oronte avott - il torc ? Ton Marquis .,.
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Olimpe , & Lucrece.

Je le quittc.
Celni -Iadont j *ai tant 6\ev & le mentc,
Que j ' ai cru Ic Marquis , c ' etoit le Chevalier.

Le Marquis.
Vous donnez toutes deux dans le particulier.
Parle : haut ; fi l' amour ä l' cnvi vous talonne,
Vous m 'avez vu , lc mal n ' a plus rien quimVtonne.
Quand avcc le grandraot rcccvrcz -vous ma toi,
Revcule ?

Olimpe.

Ricn nc prefle.
Le Marquis.

Er je veux preffer , moi.
Lucrece.

Un amant prend toujours I'ordrc d' unc maitrcfTc.
Le Marquis.

Bon pour Ics non -Marquis«
Olimpe.

Ah , ma cherc Lucrece i
Quel malheur eft le mien ?

Le Marquis.

Lucrece eft un beau nom,
Eft-cc par chaftetc que vous Pavez pris ? Non.
Vousavcz l ' ceil tournd .. .

Lucrece.

Que me voulez - vous dirc ?
T. e Marquis.

Qu ' unc Lucrece ea vous . . , Regaidcz -moi fansrire,
Si
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Si comme lieft encor des Tarquins , par hafard
Vous en trouviez quelqu'un , joueriez-vous du poi-

gnard ?
^ LUCRECE.

Je ne vous entends poinr.
Le Marquis.

Vousavez Iu l'hiftoire,
Coquine , vous riez.

Oll HP I.
Qui l' cüt jamais pu croirc ?

L e Marquis , d Olimpe.
Mais vous ne riez point , vous ?

Olimpe.
Moi , rire ? Et dequoij

L, e Marquis.
De la voir rire. Elle eft graffetce.

O L I M P E.
Laiflez-moi.

Li Marquis.
Je veux...

Olimpe,
Ne veuillez rien.

L k Marquis.
Ah , petite dodue !

Pour un peu d' embonpoint vous faites Pentcndue l
S'il nc faur pour cela que faire voir du gras,
Je m'cn vais vous montrer,,.

Tome r * S



YtV ». tüt .Vfct fr . vi, . nV « ^

206 La Comtcjfe d ' Orgue 'd y
L U C R E C E.

Ah ! nc nous montrez pas.
Mon Dieu Ie vilain hommc l

Olim p' /e.

Oü peut ctre mon j ere ?
Ii 1c faut appeücr.

Le Marquis.

Nous n ' en avons que faire,
Ccsbouqulns du vicux tetris ne fönt propres ärien,

O L I M P E.

Vous Ie traitex fi mal ...

Le Marquis.
Je lc traitc affez , bien.

Si le nom de bouquin eft un nom qui le choque ,
D 'oü vient qu ' ilvicilüffoit ? C 'cftpour lui , jcin ' cn

moque.
LVCKECB.

Mais quand vous vicilürcz . . .

Le Marquis.

Pourquoi vieillir ? tes am
Nc font faits proprement que ponr les fotres genst
Qu ' on aic I' air tel que moi , ealant ', fin , Ie vil 'age
Soutenu d ' un brillant . . . C' eft toujours le bei ägc,
Voyez - moi bien , je (bis des propres , s' il en eft.
Mon habk vous plait -il ?

O L I M P E.

Rien de vous ne mc plaiC
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L e Marquis.

Rien de moi nc vous plait ! La laide , Ia mauvaifc !

L U C R E C E.
L'injuricr !

L e Marquis.

Je veux que mon habit lui plnife »
Ii cftbien cntendu , chnmarrc * haut 6Vbas;
Fort riche cnpoints , pourquoi nc lui plana -t-il pas ?

O L I M P E.

Qu 'il nie donne la maini

Le Marquis.
Vous ötant a mon frere I

J ' Jrois fort rcfoln de n*en voulöir rien faire j
Mais , puifquevous favez fi peu mc mdnagcl *,
Je vous epouferai pour vous faire enrager,

O L I M P I«
MVpoufcr?

Le Marquis.
Des demain.

Luc KI c It
Oui , fi.. .

L e Marquis.
Point de replique,

L u c r e c E.
Ift -cllc...

Le Marquis.
Contre vous gardez que je me pique.

Je vous epoufeiois toutes deux.
Sij



2oS La Comtcjfed' Orgueil>
L U C R E C E.

Bon cela.

Le Marquis, *! Olimpe.

Oh , oh , ma Heine , donc vous cn voulez . par -Ii,
J ' en vais danler de joic.

S C E N E IX.

IE MARQUES , ANSELME , OLIMPE,
LUCKECE , C L A RI C E.

Le Marquis.

A . H ! vous voilä , beau pere»'
Je crois qu ' cn votre tems vous dticz un bon frere.
Pefte , l 'heureux grifon ; qu ' il eftrablui

Anselme,
Mais vieux;

Et c' eft . ..
Le Marquis.

Courez -vous point quelquefois les bons lieux!
Vous cn avez, la minc , & tout vieux que vous etes ..t

Anselme.

Fareilles queftions n' ont jamais 6tc faitcs.
O L I M P E.

Voilä les beaux difcours & les termes choifis
Dontnousrcgalcici Monfieur votrc Marquis«
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